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iiÄ PHOTOGRAPHIE
ä tnavers les corps opaques.

|ans sa derniere seance, M. d'Arsonval a informe
l'Academie des Sciences, que les experiences de

M. Gustave Le Bon, sur le passage de la lumiere ordinaire
ä travers les corps opaques ont ete repetees avec un plein
succes par plusieurs observateurs, notamment par le

docteur Armaignac, a Bordeaux, et surtout par M. H.Mu-
rat, du Havre.

Ce dernier a meme reussi ä obtenir ä la lumiere
ordinaire des resultats identiques sinon superieurs ä ceux
obtenus avec les rayons de Roentgen.

Les recherches de M. Le Bon ont amene ce savant ä

demontrer que la lumiere ordinaire, ou mieux certainesde
ses radiations, traverse sans difficulte les corps les plus
opaques.

Ces curieuses experiences, encore pleines de mystere, ont
vivement attire l'attention de M. H. Murat que cette question

de la lumiere ordinaire passionne au plus haut point.
II a eu la pensee de reprendre les essais de M. Le Bon et
de les suivre avec un minutieux interet; les resultats qu'il
a obtenus sont surprenants.

Poursuivant son etude, M. H. Murat a apporte aux
experiences de M. Le Bon une modification qui elargit
singulierement le champ des suppositions surla nature des

phenomenes constates.
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Void comment il procede :

Prenant un chassis positif, il remplace la glace formant

support par une feuille de cuivre rouge, puis il intercale
l'objet ä pliotographier entre deux plaques sensibles ordi-
naires, de telle facon que les faces gelatineuses soient
visa-vis ; il pose l'ensemble sur la feuille de cuivre rouge et
recouvre le tout d'une feuille de plomb. Puis il met en

contact les deux feuilles metalliques et refenne le couvercle
du chassis qui constitue ainsi une boite close hermetique-
ment, ne laissant passer aucun rayon de lumiere blanche.

Apres une exposition soit ä la lumiere du soleil, sdit ä la
lumiere diffuse, soit ä toute lumiere artificielle, pendant
une duree qui est en rapport avec l'intensite lumineuse,
les objets ä photographier et le degre de temperature, il
est procede au developpement des deux cliches suivant les

moyens ordinaires.
M. Mu rat a soumis ä l'examen de la compagnie une serie

de photographies des plus reussies qu'il a obtenue par ce

procede.
La premiere est 1'image d'une raie due aux procedes

photographiqites ordinaires.
C'est la reproduction, si Ton peut s'exprimer ainsi, de

Yexterieur ou de la forme de ce poisson vu de dos.

La deuxieme epreuve et les suivantes sont obtenues ä

l'aide du procede Le Bon apres une pose de deux heures
et a l'aide de l'eclairage d'un bec de gaz ordinaire.

On y voit les differentes parties interieures de l'animal
notamment le foie, les visceres, etc.

Dans la derniere epreuve, le foie a ete traverse par la

lumiere et il a disparu ; on voit les parties sous-jacentes.
La lumiere a done disseque le poisson couche par

couche.
Le developpement de la plaque ayant ete pousse davan-

tage, on voit les plus profondes de la raie, notamment les

cartilages et le squelette complet...
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En continuant le developpement complet on est arrive
ä obtenir Vautre face de l'animal, c'est-ä-dire la face

ventrale qui est diametralement opposee ä celle que l'operateur
photographiait. Le poisson a done ete traverse d'outre en

outre par les rayons invisibles.
On comprend que l'Academie a ecoute ces explications

avec le plus vif interet.
Revenant aux experiences proprement dites, ainsi qu'ä

la theorie de ce phenomene qui constitue encore un pro-
bleme des plus obscurs, M. d'Arsonval a annonce que
M. Gustave Le Bon se propose d'expliquer dans une pro-
chaine note comment, au moyen d'un instrument intiniment
sensible (un galvanometre ä cadre mobile dans un champ
magnetique intense produit par un courant auxiliaire de

3o volts sur 2 amperes, il a pu mettre en evidence le dega-
gement d'eleclricite pendant la formation des images pho-
tographiques.

(Comptes rendus).
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